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cîreles d(iarl&3si -e.t (ucpil e combattre la~ vol.sti-
pation. 1 suffit dep 1l'oonnr ii hautets doses (20 grammnes
à jeun). M. Uayvei, quli conseille cotte méthode dans la
consti patio»atn (nleîuad pélbeet e vidler
l'intestin à, ad de grands lvgsd'eaut salée chiaude
(25 à 30 grammes dle sel 'par libre).

f>~sonne1 ('i ii t, no avoutons I î'av air retiré aucun
avanitage tic celte ]ii-(lo(le. Le bislublh à hiautes dloses ne(,
constipe pas toujours. 'est tout ce que -notre expé"rienlc

posjerînlet tic la ure. 1us L'oserionis-nois reconnu laul-
der ce trieetcontre la cnstýipatioii ibitaielke.

Nous, lavonis te»nté sans ccs cin-treL la, conlsipation
(le l'en téente Ili .uaenbae la bell ailone, VhluiIe dle
-ricin, les lavements d'huile dC'oli-cehate 50 'à tOO gr. le
soir et gadsla init,,e sont auîtremnent effi@ces.

3o ('sage ex(l.-Aucun inoné ien e signale
l'enïpýlol duit s-ut.at de l>isnut . ns le coryza, s
for-niede poud(Ie à qrkj,,er :

Sous-itrate dTc bis-muth,ý 5 rmmies.
Poudre dle -caf e torréfié, 10 grlaiunie-s..
Mentaiol, O gr.1.
1 ',. e-xt.
Ou encore Csns les prurils:
Sons-nitraite le- bi-smth. 10 geanmues.'
Poudre de talc, 410 graailues.
CIS. eXt. Pouir pouckrer.
Dés quil s'agit, de surfaces su in tantes étenduie.;, il faut

se moittr er c.irconuspect.' Des aecui7e. toxiue sonit à
craindIre. On a même signalé des cas dle mort. ilaline
-traitait unie feumneaene de brûluires 6tendues 1--e unme
pommad'R(e aiu bismuiith à 10 pouir cent; l'aýpplicaition était
renolivelée matin et soir. ta f'eumme rezsentit bientôt -un
maurvis goûit danis la bonie; un liseré noirâtre envMhit
ses grenlcivels, des 'talhes noires 5se.montrè1rent sîu' la latnguLe.
De la iahé,de Lt fièvrTe et de lau n iri pécédè".rent
la imort, qui nie tard. 'pas.

Are rqe que les -empoisonnements -onit fréquem-
Tner.t sui.vi le pansemient dles brûlures. L'aipp,,a-I.tioni d'un
liseré gnivaioirâtre an1ome les lu-nuerçs signes (le 1ln-
-toxicafioni, qui' peut deerrbénigçne; a, un dgéplus

acsune stotiatiite se montre avec- plaqiies nioires sur la
imiquense buccale. Lorsque-ces plaques ('lcrntles plié-
nomnènles généraux aplparaissQent: hoquet, fièvre, tliaiSriéc
albuminurie, cl une haute gravité assomlbrît l-puot

AMême ing(ét,' par voie stomacaile, le sous-nitr",te d(e bis-
mnrtI a% provoqué des, dlésordres graves. '1oitafo-iýs c'est
moins ià titre thér'apeutique, que comme ag-enit pLrmnttunt
aPrès son Ingestion. l'explorýationi r.adioscop.ique dui tube gnas-
tro-intestinal, que les accidents ont été relatés. MM. Bený.
saiide et Algasse-La-o-'- ont fiait p~rendre 30 gr., puis 15 grr.
à une femmne de 20 iffs atteinte deé sténose intestinale, qui
devait se faire ra(ioscoper. De l'angoisse, des coinvlul-
fsions survinrent qui mirent le jours en datgery. Il y, eut
de l'1hypothiermiie et de la cyanose. Finalement,,l uéio
:Se pr-odunisi.t.

( es doses de 30 à 45 gr. inécesires pour la -radio-
logie, sont dangereuses. ILea doses de 15 à- 20 gr. -ne ié
seirent point parcei.ls, déboires. M. ayeni a. prèexit le

remièce tài un înillic- dle iiulf1dc's Fans le mindlire accidentf.
No~sîî~(msl'avons ¶)rdomi pluiseurs cmitaine's (le f4)iq à

le moindre 6îýgu1e tioxiqule. Ul convient sans doute rd'êtré
prudent (1alUs les as , ténioe qui, en retenant le, 1îu&lieft-
ment, elmpê)chIent son. évacuatlin et transfbrment le iitritte
insoluibh' vil nitrite toxique. Mis nous avons vit que' lesq
sténoses, ne réc'lanient guètre le titerneunt par~ leeous-iuatc
de bisaimnt! i. 11ratiq acuent, iîpr.1obyrie et 'ihèe
demeurent les iienotituis dle chloix. i11111s -es ia1adie,, lee

intxictios napparaisent -pas. .
Lee radio1o"i stes également, devronit zýe >souvtir (les

intoxications posbv.M1lis l'empiloi dut b)islnîli 1îîý ré-
pond pas chez eux à la, -,ncessQit un usamge iîrpuiqe

MM 13ensaude et AgseLfn osilnen pud
ri'admllini;sbrer le remède nli auix noufrIissolm; ni par voie
r-c< talc. polir éviter IL-.a; iens des. susutonont îété
pr'oposées. l3oe.lune i uol'oxyde h'dtéde bismuithl, ýqli'
ne se- tran-isforme pas on nitrite; M. Aport -opine polir le

sou-galat e bismulth ; M. Barié-' recommande la; tponi'e
(le talc ou1 la. crae pré-paré.(*,C

Nous préférons le saus-nibüirte de bismuithf. A hautes
dIose,-, il constipe. Moins que (-0- dènèrspréparaltionq, -et
touites péatospris'es 'en vue de restreindre son usafge
aux aîil>plienatioxis eonxenwes, -aucun -risque n'est à redmikter.

in Jiial. des pra-icinms.

Société Médicale, de Montréal,

SEANCE DU 5 OCTOBRE 1909

Prsdnede JI. le Dr SiJ .qI

JlJe-mlres J)>('Sefll: 31M. les Drs E. P. Be*ncoit, ý3ouirgeois,,
Latreille, Led-uc, Deronme, Marions Larauk,ée, flervieux,
BoucherAseli, Malouf, J. N. Ro',ý .ion,. JEthier,
Pe-(afje, Nuhtter, St-Peniis, Eug. Gagn.sn, St-Pierre,

T-aioBourgyoin, &e Cotret. ilobiebon, Bousquet,
T-tingcston, Bernard, .Lanoie, Panneton,StJqus
Verner.

C'orresp>ondance. - Après lecture et ad<optiou de soni rap-
port, le secrétaire fa~it part à.lasmled'une offre de
M. J. A1. Dumas, qui s'engage il phiotographier tous les
nieîbrcs de la Société si le Comité veut bien les dtrigcer
vers son. atelier. L'iniitiative (le la~ réponse à donner-
eitlaissée au comité dle llégçic..

m ue autre im tationi qui lui est faîte de s'affilier -à la
Fédlération Cathiolique des suejétés acadiennies et can-
dlies-f-ranç,aises, la #Société Médicale préfère répondre.
néte mnZ polir des raisons d'ordre intu.

M. ]e.,Dr -St-Ja<cques exprime aussi un voeu de :N. le
curé Iiepa;illcur, qui dans sa caiT1pagne en f aveur de Ihy-

t-

345


